
« con tri bué sign i f i c a tivem ent à
la créati on d’em p l ois dans ce
s ecteu r » ,à hauteur de 40 0 0 0 à
4 6 000 em p l oi s .
Pour obtenir ce ch i f f re , le go u-
vern em ent s’est alors app uy é
sur deux hypo t h è s e s . D’ u n e
p a rt , un ch i f f re d’affaires hors
t a xes de 45 735 eu ros (va l eur de
l ’ eu ro en 2000) corre s pond à un
em p l oi direct . D’ a utre part , l a
c r é a ti on de dix em p l ois direct s
en traîne la créati on de qu a tre
em p l ois indirects liés aux fo u r-
n i tu res de matéri el .
Le ch i f f re d’affaires du secteu r
ayant progressé de près de 14 %
en tre 1999 et 2 0 0 1 , la Fra n ce
e s timait alors , en 2002, que la
m e su re avait permis de créer
4 0 0 0 0 à 46 000 em p l oi s , u n e
fois mise de côté la part de s
a utres facteu rs ayant con tri bu é
à ce su rc roît d’activi t é .
Dep u i s , la Fédéra ti on fra n ç a i s e
du bâti m ent a actualisé ce ra p-
port . Dans un doc u m ent daté
de décem bre 2004 et inti tu l é
“ Im p act de la TVA à 5,5 % su r
les pri x , l ’ em p l oi et le travail au
n oi r ”, la FFB s’est app uyée su r
les hypothèses du ra pport de

L e 1er ju i ll et 2009, les cafés,
h ô tels et re s t a u rants bé-
n é f i c i eront d’une rédu c-

ti on du taux de TVA de 19,6 %
à 5,5 % .En éch a n ge ,n eu f or ga-
n i s a ti ons profe s s i on n elles du
s ecteur ont signé avec le go uver-
n em ent un “con trat d’aven i r ”
dans lequ el elles s’ en ga gent à
r é du i re leu rs pri x ,à créer 20 0 0 0
em p l ois pérennes et 20 000 em-
p l ois en con trat d’appren ti s s a ge
ou de profe s s i on n a l i s a ti on en
deux ans, et à augm en ter leu rs
i nve s ti s s em ents pour modern i-
s er leu rs en trepri s e s .

L’exemple du bât i m e n t
Le go uvern em ent s’ a ppuie su r
un pr é c é den t . Depuis 1999, l e
b â ti m ent bénéficie, à ti tre dé-
roga toi re , d’une TVA à 5,5 %
sur tous les travaux d’en treti en
et de rénova ti on dans une rési-
den ce de plus de deux ans.
Dans son ra pport à la Com m i s-
s i on eu rop é enne sur “l ’ é va lu a-
ti on des baisses ciblées de TVA
sur certains servi ces à forte in-
tensité de main-d’œuvre”, d a t é
d ’ octobre 2 0 0 2 , la Fra n ce affir-
me que la baisse de la TVA a

2002 en les actualisant par un
ra i s on n em ent qui ti ent com pte
de la va l eur de l’eu ro en 2003,
de l’augm en t a ti on des prix et
de l’évo luti on de la produ cti on
par tête .
D é s orm a i s , un em p l oi direct
corre s pond à un ch i f f re d’affai-
res d’envi ron 51 000 eu ros hors
t a xe s . La produ cti on par per-
s on n e ,ell e ,est restée stabl e ,voi re
a diminué en tre 2000 et 2 0 0 3
sous l’impact de la mise en place
de la rédu cti on du temps de
trava i l .

Plus de 40 000 emplois
d i re cts créés

Sous ces deux hypo t h è s e s , et
com pte tenu d’une augm en t a-
ti on du ch i f f re d’affaires du sec-
teur de 7,5 % en moyenne par
an sur la péri ode 1999 à 2 0 0 4 ,
la FFB en déduit que « la me-
su re a, a i n s i , permis de créer de
5 8 0 0 0à 60 000 em p l ois sur l’en-
s em ble de la péri ode , dont plu s
de 40 000 em p l ois directs dans
le secteur du bâti m en t . Le plu s
grand nom bre de ces em p l oi s

ont été créés au début de la mise
en place de la mesu re , à la fin
de l’année 1999 et en 2000 » .« Il
est difficile de dire pr é c i s é m en t
que tel em p l oi est dû à la rédu c-
ti on de la TVA à 5,5 % , mais ce
s ont quand même des esti m a-

ti ons assez pr é c i s e s » , com-
m en te - t - on à la directi on de la
com mu n i c a ti on de la FFB.
C’est en ti rant argument de ce s
deux esti m a ti ons que le go uver-
n em ent a décidé de mainten i r
le taux de TVA à 5,5 % app l i-
qué au bâti m ent après le 31 d é-
cem bre 2009 et de le met tre en
p l ace dans la re s t a u ra ti on . Ca r
il n’ ex i s te aucune autre éva-
lu a ti on à notre con n a i s s a n ce .
In terrog é , le cabi n et de Ch ri s-
tine Laga rde , m i n i s tre de
l ’ E con omie et des Finance s ,
renvoie vers le sec r é t a riat d’Et a t
à l’Emploi de Laurent Wa u-
qu i e z . Son servi ce de pre s s e
i n d i que qu’ « a près avoir con su l-
té deux con s ei ll ers , il app a ra î t
qu’il n’ ex i s te , a pri o ri, a u c u n e
é tu de éva luant l’impact de la
TVA rédu i te à 5,5 % sur l’em-
p l oi dans le bâti m en t » .

Aucune autre
é va l u at i o n

Aucun calcul ne figure , n on
p lu s , dans les ra pports annu el s
de perform a n ce des mission s
bu d g é t a i re s ,ces doc u m ents qu i ,
o utre les indicateu rs de perfor-
m a n ce des ministère s ,com pren-
n ent des éva lu a ti ons des dé-
penses fiscales dites à “fort s
en j eu x ”. « On ne tro uve ri en » ,
recon n a î t - on au cabi n et du mi-
n i s tre du Bu d get Eric Woert h .
A la Di recti on générale du tra-
va i l , au ministère du Travail et
des Rel a ti ons soc i a l e s , en f i n ,
c’est le silen ce rad i o.
Re s te que cet te baisse de taxe
vi en d ra grever les recet tes de
l ’ Etat de 2,5 mill i a rds d’eu ro s ,
i n d i qu a i t , en mars dern i er, l e
m i n i s tre du Bu d get , E ri c
Woert h . Soi t , pour 40 000 em-
p l ois atten du s , un coût de
6 2 500 eu ros par an et par em-
p l oi créé. ■
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Retour sur… LA TVA RÉDUITE À 5,5 % DANS LE BÂTIMENT

L’ i m p act 
de la baisse de la

T VA sur l’em p l oi
re s te incert a i n

Depuis dix ans, le bâtiment bénéficie d’une TVA 
à 5,5 % pour certains travaux. Selon la profession, 

la mesure aurait permis de créer environ 60 0 0 0
emplois. Sur la foi de cet argument qu’aucune
évaluation récente n’a validé, le gouvernement
s’apprête à faire de même pour la restauration.

La France affirme
que la baisse 
de la TVA a
« c o n t r i b u é
s i g n i f i c a t i v e m e n t
à la création
d’emplois dans 
le bâtiment »


